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EEprixdudu lait et des oeufsi75
Nous profitons«d'un jugement que vient de rendre la

Cour Supreme des Etats-Unis, sur le droit et le devoir que
peut avoir l'Etat de fixer le prix minimum et maximum d'un
article quelconque de nécessité, Dans le décision rendue, in-
téressant le commerce du lait, la cour n’a pas discuté si oui
ou non le lait est un produit de nécessité publique, Elle a dit
que le commerce de ce produit est devenu une industrie su-
jette À être assujettie à certains règlements, dans l'intérêt pu-

ic.
Le casest le suivant : Leo Nebbis vs l’Etat de New-York

appelait d’une décision rendue par la cour du comté de Mon-
roe, N.-Ÿ, La controverse s'est élevée du fait que la Législa-
ture de New-York a établi par le chapitre 158 des lois de 1932
un bureau de contrôle du lait avec pouvoir, entre autres cho-
ges, de “fixer des prix maximum et minimum de détail à être
chargés... par les magasins aux consommateurs, pour con-
sommation hors des prémices où la vente se ferait.” Le bu-
reau fixa à 9 cents commeprix de vente du magasin pour une
pinte de lait.

M. Nebbis, propriétaire d'une épicerie à Rochester, ven-
dit deux pintes de lait et un pain de cinq cents pour 18 cents,
et fut trouvé coupable d'avoir désobéi à l’ordre du bureau de
contrôle, Il fut condamné à l'amende et il en appela de cette
condamnation.

La Cour a déclaré que, généralement parlant, le commer-
ce doit être libre et que chacun peut vendre sa propriété le
prix qu’il jugera bon d'en demander. Mais, en même temps
qu'un individu exerce un commerce ou une industrie, il ne
doit pas “affecter I'intérét public”. Or, le commerce de cer-
taines choses affecte I'intéret public et doit étre sous le con-

 

 

 

Fait remarquable, proba-
| blement unique. - M.
+ Jean-Baptiste Michaud

entrera, demain, dans
sa 99ieme année.

EN BONNE SANTE

3 découvertes
Paris, 8, — L'enquête Sta-

visky a amené, hier, trois {
étonnantes découvertes con- |

cernant des symboles secrets, |

le meurtre du juge Prince et
les rumeurs d'un coup d'état !
tenté par Eug. Froc, ministre

de l'Intérieur, lors des émeu-

tes du 6 février, pour prendre
la direction du gouvernement.

La police espère retrouver les
assassins du juge Prince.

faiseut éche,

d'hier, au NTe

naissanee, de

Belleau, de lé-

À su retraite, ne

moindre plaisir à
dans ses

Le journal loca,

[dans son édition

juwniversaire de

l'hon, jufe EN.

vis, mtintenant

pronve pas un
souligner aujourd'hui,

 

jeolnunes, lee anniversaire de

AUX COMMUNES|atissanee de MeanBaptiste Mi-

{hin en tuême temps que le
Tde antiiversaire de fondation de

Ta maison de ecommerce "1B Mi

chad & Fils" fondée par fui en

1859,
Le vénérahle nonagénaire lévi-

sien, dayen des citoyens de cotte

ville, jouit encore d'une honne

santé qui Tui permet des visites

fréquentes à son vaste magasin

de nouveautés situé dans la Côte

 

  
Débat sur le charbon
 

, Ottawa, 8. — La séance d'hier

après-midi, aux Communes, a été
occupée par un débat sur le

charbon, Plusieurs discours fu-
rent prononcés.
M. H. Deslauriers, libéral, de

Ste-Marie, proposa au gouverne-

ment de nommer une commis-
sion pour contrôler l'importa-

du Passage,
Nous eroyons  ahsalument uni

ETJEUDI,LE § MARS 1034_

75 ANS EN AFFAIRES, A LEVIS
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Neuf discours à la Chambre
 

Pêcheries, opérations forestières et bûcherons ali-
mentent les débats — Réception aux jour-

nalistes par I'hon. M. Bouchard.
 

Edimbourg, 8. — Le mar- :
quis d'Aberdeen et Temair, SANCTION DE BILLS

qui fut gouverneur-général du Une pluie de discours a'estides grévistes étant de semer la

Canada de 1893 à 1898, est dé- abattue, hier, sur l'Assemblée lé-[destruetion et la ruine. Cepen-
cédé hier à sa résidence, Hou-

se of Gromar, à Tarland, Ecos-
se, à l'âge de 87 ans. Il avait
toujours manifesté le plus vif

intérêt pour le Canada. Sa lon-
gue vie fut remplie de bonnes
oeuvres.
———W%Wranme———

6,118 ACCIDENTS
Les automobiles en 1933

les statistiques qui

IU
 

D'après

gislative, «discours

manqué d'intérét
pros midi que dans la soirée.

collègue:

qui contitua Li discussion sur la
westre de lhon. M.

pr

tant.

Les ovaterurs furent MM, Alex
atalee Chotivard (Gaspé-Sud) qui

gouverne-
ment d'Ottawa et de Québec pour
le développement

de notre province:

elama Fanion des

suspé-Nord)

Aimé

qui appuyn

Guertin,  (Mul

Mercier, à

opos des bücherons: Duffy,

qui wont pus

dans l'a-

des  pécheries

Thomas Côté,
son

dant, M. Movin à déclaré à un ré-
sidout de Ville-Marie, qu'il à visie
té, que “les demandes des bâche-
vons, leurs plaintes étaient justi-

fiables.”

AM Duty, a aduus que les bû-

cherons ont été exploités, ‘mais
il faut reconnaître, dit-il, que le

gouvernement fait un excellent
mouvement en présentant la loi
qui est devant nous.”

M, Crête a expliqué que le mi-
nistre des Terres et Forêts est
intervenu de la bonne façon, en

mort

en 1933,

Québec,

émanent du département du Re-
venu provincial, il s'est produit

la province de
6,118 accidents d'auto-

mobiles, dont 3,434 ont causé la

de 228 personnes et fait
4,162 blessés.

Ces statistiques ne concernent
que les accidents qui ont causé

ordonnant la tenue d’une enquête

dans tous les chantiers, puis M.
Gagnon à félicité le gouvernement

pour cette législation,

Enfin, M, Authier (Abitibi) a

tappelé que, duns Abitibi, lex
Düeliérons ne se sont pas révoltés.

“Daus mon comté comme ailleurs,

dit-il, il y a ou des abus, mais je

Compton) XL Cite, (Lavielette)

Pierre Gagnon (Kamouraska) et

Heetor Anthier (Abitibi) qui gn
parle sur le meme sigjet, enfin, le
chef de FOpposition et Thon, M.
Taschereau,

M. Chouinard, dans son Tong et

interessant discours, a déclaré

pas dde raison, à

ports que le gouverne

riel refuse d'accepter an

, cancerniant les pèche

Ja Provinee, Use dit

trole d'état. Dans le passé, dit la Cour. les corps législatifs qu'il uv avuit
ont passé des lois pour empêcher les trusts et les monopoles. CS a
Encecas, l’intérét publie a exigé que des prix minimumfus-
sent fixés.

Si la Législature décide que la compétition sans limite

que le fait. du moins au pays,

qu'un homme d'affaires puisse

ainsi célébrer son T5e anniversai-

d'un poste de

des blessures à des personnes
ou des dommages matériels pour

$50. et plus. Il y a une diminu-

tion de 1,420 accidents sur 1932.

tête avec

  

 

crois que Li conmission prévue
par ce projet de loi y remédiera.”

L'hon, M. Taschereau a magix-

tralement répondu À son collègue

tion de tous les combustibles en

ce pays. “Les consommateurs
canadiens, dit-il. sont honteuse-
ment exploités par les importa-

son avis,

ment À

 

ve à Ja présidence

 

i, aver

 

: . HII » conumeree par lui fondé. é

dans une industrie ne sauvegarde pas les intérêts du consom- “pe M. Desl 1 3 571accidents on195% contre [Couvainew que nous pourrions de l'opposition, M. Guertin, I lui: : gasnillages de ; ‘après eslauriers, le: . , ‘ “ "us ' a d'abord reproché d'avoi it demateur, entraîne des gaspillages dangereux pour le public, Pp 4,454 en 1932. Québec vient en [obtenir un résultat bien plug sa | d'abord reproché d'avoir fait de
cette question des Lücherons de

ta politique.

charbon débarqué à Montréal |

pour $5. la tonne est vendu au. province de Quétisfaisaut st la
gaspillage qui détruira un produit qui lui est nécessaire, ou

ber ot le Dominion azrissaient de

* . . on . - . . 1 i

amènera la disparition de l’industrie elle-même qui la fabri- second lieu avec 337, contre 490
en 1932.   

   

is ainsi passées en V ‘evi 5 j- jconsommateur à des prix s’éle-;Dpscnprersfndnsa a reji oe22 pronepiLL)prsonnables (fair) tant pour ceux qui sont dans cette industrie |ne. étaient des piétons, 123 des au- étroites les ; pratiques d'aetionjle premier ministre i décluré
que pour les consommateurs, surtout lorsque, comme dansle Le débat n'est nas terminé. I! _tomobilistes et 5 des conduc- von nti puis il termes par ces que, ily a quelques semaines,

cas présent, on fait mal au producteur à un bout et au con- [sera continué dans quelque teurs de voitures à traction ani hs Compta a tn ferrin hon. M. + inlays, Mn am desommateur à l'autre bout. “La Constitution ne donne à per- |temps. male, A utente sera trouvé et que pro- Fhou,chef de l'Oppasition, était

sonne la liberté de conduire ses affaires de manière à faire ——— ZOUAVES a ph man Bude,ot lieon
tort (inflict injury) au public en général, ni à aucun groupe- EUCHRE-BOUCANE, SOI EE DES ZOUAVES, cooperation établie se le meme presenters une semtblable en On.mentsubstantic’dvSument qui est plein de bon sens. HIER A LEVIS MARDI PROCHAIN lan “que sur timeadminis avi, n mous a dit alors: “Je

J ’ tration, qui actuellement bepvans félicite, Vous avez eu Je
 courage de faire à Rouyn ee que

H'avons pas en be courage de faire

culture dans notre

 

La Cour Suprême se dit que 9 cents la pinte est un prix qui ervies ol”
permettra aux fermiers de vivre et de continuer l’industrie du

 

Telle est la soirée qu'organi-[areovinee, laissant à haque pou

 

Hier soir, à la salle S. Fran- 

 

lait. N ni _ vend te bit 10 a ui fcois-Xavicr. eut lieu le etchre- ent les Zouaves de Lévis pour |vair sa juridiction, j'ai confianee] chez nous.”
| Nos cu tivateurs nous cent c ait 10 cents la pinte, boucane organisé rar la confé | -nardi prochain, le 13 mars, af jue cette politique mérite ap hE
CS magasimns ont à meme chose et, à ce sujet, nous ne nous rence St-Vincent de Paul de Le-' ; -h,15, à la salle St-François- probation de La Chambre” | CONSEIL LEGISLATIF.plaignons pas. Nous voulons que tous vivent, mais nous ne ! Xavier.

Cate Loe Conseil législatif à de nou-
vis, pour venir en aide aux mi-. ue

M. J..Bte MICHAUD, qui célé- L'organisation a pris les dis- M. an déclaré que te jour

  

   

pouvons nous empêcher de trouver étrange que ce soit payant séreux de cette paroisse. .
de vendre du lait 9 cents la pinte à New-York, où les vaches En nombre assez considéra- brera demain son 08e anniver {positions nécessaires pour satis- où bos pès he ies seront complies yea s : «hier pèsent, et ;

i loin des asins, et qu'ici, à yg ontréal, on i i é ; ment organisées dans son comtéjadopté plusieurs hills en Ze et 4e
primacetantpoursecutenterdecs prix:Cestvraiqueces [116 homme et jeunes gens sont | Se de matennes en me fire tout 1e monde, Le salle ne[EEete, he sertgrim: ant pou 5 niente : i . s | | CS {venus passer d'agréables mo- temps que le 75e anniversaire |ra divisée en deux. Il y aura des de #1O.00Ç5 #12,000par mois À ses
pauvres gens doivent payer si cher pour tout ce que leur ven- ments, tout en faisant la chari- | de In maison de commerce fontables organisées et des tables |" ie " ; T= J " ELI 6 ont ensttite tne céréionir,

lent les exploiters et les ACCAPATEUTS Aussi west-ce pas pour J | dée par lui. non organisées. MM Pint rodM La vi an cours de laquelle l'hon, M, H-
es industriels du lait, ni ceux qui vivent de ce commerce que | . . « [nistre des Picheries, M. LaFerté) 70° saute et
nous avons cité ce jusgement: c'est plutôt pour cet autre pro- On remarquait à la table | Ce double anniversaire seen he y aura de nombreux et rn au nom des vaillants “lahoureurs Gi. carroll voie ut nant-fiouve A

, Mébré demain. En effet, c'est lo 9{C7 16S Prix pour les gagnants àln mer” qui luttent, dit il, pour neur de fu province, a procédé iduit de la ferme que nous avons mis avec le lait en titre de no-
tre article.

À Lévis, Québec, et Montréal, le fermier vit en nous ven-
dant le lait le nième prix qu'il se vend à New-York, Pourquoi
la même chose nc se fait-elle pas pour les oeufs ?

Le prix des oeufs “frais, premiers extras” à New-York
était de 71 3-8 la doz, samedi et lundi, et de 22 cts, il ya un

mois: le prix ici a été et est encore du double depuis un mois,
et cela malgré que le prix du hlé et des grains soit de 30 p. €.
plus élevé à New-York qu'à Winnipeg.

Nous croyons qu'il sera hientot temps que l'État voit à
protéger les consommateurs et les producteurs contre ces bri-
gandages des commerçants. Les consommateurs ne mangent
pas d’oœeufs, parce qu'ils sont trop chers, et les oeufs sont trop
chers parce que les gens qui ont rempli les réfrigérateurs ne
veulent pas nous vendre à un prix raisonnable les oeufs qu’ils
ont payés 15 et 16 cents la douzaine.

Les gens vont s'hahituer à se passer d'oeufs : les commer-
çants vont garder leurs oeufs jusqu'à ce que les fermiers
nous en apportent en quantité: et alors, il arrivera ce qui ar-
rive tous les printemps après le carème, le prix des oeufs tom-
bera et tombera au point que cela cessera d'être profitable au
fermier de garder des poules.

Tout ce que les Etats-Unis empéchent par leur loi arri-
vera ici, sous la protection de la loi et au nomde la liberté. Le
commerçant sans serupule videra ses entrepôts et nous offrira
ses oeufs par 100,000 douzaines à vil prix quand notre ca-
rême sera fini, quand nous nous serons habitués à d’autres
aliments. et surtout quand nos fournisseurs, les fermiers,
viendront nous en offrir. Le fermier se découragera, il se
dira: à quoi bon hiverner des poules pour vendre les oeufs
20 cents dans le mois d'avril et mai ? T] gardera moins de pou-
les et, l'an prochain, le commerçant nous volera encore un
peu plus.

Est-ce que c'est réellement de la liberté que ce droit qu'on
laisse à un abuseur d'emprunter de l'argent à la banque, d’a-
cheter les oeufs à vils prix durant l’été, pour nous les reven-
dre à un prix fou l'hiver, et se servir de son surplus d'appro-
visionnemient pour ruiner, décourager ct détruire le produe-
teur qui gagne sa vie et celle de sa famille dans le commerce?

Des deux binges, nous “le public” et les producteurs, “un
grotipe important du peuple”. sommés volés et souffrons, On
nous fait mal, (intlict injurv). Pour nous, comme pour les
Polonais, “le Ciel est sourd.”

d'honneur: M. le Curé J.-E. Car- ;i

rier, M. Joseph Blais, vice-pré-

sident de la Société St-Vincent;
de Paul de Lévis, M. L.-M. Car- |sgénaire que toute la population

rier, secrétaire. ct M. À. Arel. ilévisienne, entoure, aujourd'hui,
M. le vicaire G. Emond et M. de sa profonde vénération.

l'abbé Omer Bégin, professeur| À l'âge de 16 ans, M. Michaud

au Collège de Lévis, assistaient ;quittait sn paroisse natale pour se
également à la partie de cartes.'rendre à Rimouski, où il travail-
de même que la plupart desjlu pendant ciny ans conséeutifs,
membres de la Conférence. Hovint alors à Québee deux

n wa ns plus tard, traversait le fleu-
ve pour s'établir définitivement à

+

mars ISO que naquit, à St-Denis
de Kamouvaska, e+ citoyen nona-

 

“tt,

Le prix d'assistance,
gnifique crucifix, don de M. le]

Curé J.-E. Carrier. fut gene vit.
par M. Ernest Gagnon. À la! M. Michaud, “poux de feu da
sixième partie, on procéda à la me Emilia Dagneault. compte

rafle d’une belle horloge élec- reuf survivants de su hello fa.
trique “Hammond”, et le sort mille. dont un fils et trois filles

favorisa M. L.-J. Fortin, 9, rue Lani ont emhrasst, depuis long-
St-Thomas, qui était porteur du temps déjà, In vie rolizeiense.

numéro 193. Ce sont les suivants:
L'orchestre Thibault, de Lé- Duleina (Mme ;

vis, avait été chargé de la partie Vireinie (Mine

musicale.
Bien que l'on s'attendit à une

assistance plus considérable, le vont
résultat obtenu fut satisfaisant. Théadors

Les pauvres de Lévis remer- ie hantalt, Aveuste (des Pèss du

cient cordialement les organisa-!ISuerementy Thiodore, Blhineces
teurs du euchre, les généreux]; mare Marie de l'Eucharistio de!

donateurs des prix. ainsi que l'Hôtel Dion de Quéhes st Albert !
tous ceux qui ont contribué au« xp Michaud à en font 56 descen-l
succès de ce euchre. dunts vivants.

Dans le deuil

Philippe.

Imond  Joseph

Flivien In

Nour Nt.

   
. Mhertine

Jésus-Marie, Ne

Mère Ste-leranne de,

  

Interprétant Te sentiment tona-

coîme de la population lévisienne.
Nos plus sincères condoléan- I. journal “Le Quotidien” désire:

ces à M. Alphonse Frenette, ci- présenter au vénératle
toyen de cette ville, qui

d'être plongé dans le deuil par 9% atnée, «vs hommages les plus’,
la mort de son frère, M. Louis respectueux rt ses voeux de san-
Frenette, survenue mardi, À0.0 Lunlewe don plus sinevres.
Montréal, où les funérailles ont l'uisset il niteindre all*grement

J
  

ou lieu ce matin, ‘le cap de la centaine | |

Tout le monde est

s'amuser.
de la musique pendant la soirée:
des entr'actes
beaux prix d'assistance, etc.

mardi prochain,
François-Xavier!

cartes des Zouaves et à la porte

de la salle.

3e Conférence sur le Ma

salle S. François-Xavier, la con-

Arthur  Douville,
l'Ecole Apostolique, Docteur en
Théologie et en Droit Canon.

:mariage chrétien, d'après l'en-

soisneSalles, supérieure du Cou-jeyelique
York), Iaitera le sujet: la foi conjuga-

j réussi à se procurer Une carte

nonagé- (d'entrée pourront assister à cet-
vient naire, qui entrera demain dans sa! te nouvelle

certain de

Il y aura également

comiques, deux

Qu'on se le dise, et en foule,

à la salle St-

On pourra se procurer des

——-.

riage chrétien
 

C'est ce soir qu'aura lieu, à la

férence donnée par M. l'abbé [re

supérieur de

M. l'abbé Douville, parlant du

“Castii Connubii ”,

Le Cercle Magdeleine de Ver-

chères complétera cette soirée
par un programme récréatif:
(piano, par Mile Gabrielle Gui-
mont: chant, par Mme Prudent
Côté: opérette, intitulée “Chez

le dentiste”

Les personnes adultes ui ont ||,

conférence gratui- 
voir Un exemple

contradiction qui

entre les rapports

taius officiers publiées avee leurs

ppinions personnelles,

rapport,

vinetale,
quête, vient de

d'une descente

d'Outremont.

commerce illégal des armes ot par les détectives au cours de
munitions pour leu criminels dansfleur descente devraient leur per-

garder à la Gaspésie ce qui fait
une partie de

raetère particulier,

son attrait et ce qui fui a valu le

surnont de Bretagne
ne.”

M.
qué

des hücherons.

a richesse, son en

son charme,

 

vunadien-

i
Ie gouvernement dans le cas

A propos de l'en
quête faite par M. Maxime Morin
sur les troubles de Rouvr, il «dit

 

Guertin a longuement vvi

frappent de Ja
existe souvent

éerits de cer-

‘Dans ce

dit-il, l'enquéteur décla-

que lu grève à été l'oeuvre de

communistes de la pire espèce et
que le

tait qu'un prétexte,
redressement de griefs née

le vrai désir

la sanetion de 37 projets de loi.
Le représentant vice-royal était

entouré des membres du cabinet
provincial. C'était sa première

sanetion de lois depuis le début
de In session.
Le Conseil s'est ensuite ajourné

à mardi prochain, à 3h, 30 p. m.
. e À.

UN BANQUET

Hier soir, Fhon. M. T.-D. Bou-

chard, président de l'Assemblée
législative, à reçu à diner, au Ca-

té du Parlement, les vourriéristes
parlementaires. .

Cex derniers ont grandement

apprécié Phospitalité du prési-
dent de l'Assemblée Iégislative, et

le représentant du journal ‘Le
Quotidien” fui réitère son plus

cordial remerciement,
à————————

 
Un excellent coups de filet
 

Coup fatal à la pègre montréalaise
 

Montréal,»

après

Lis qulire pro-

trois eis d'en-
porter, au cours

dans une maison

un coup, fatal au

Métropale.

La police a mis ln main sur 2
revolvers chargés, mille boîtes de

te. cartonehes, 5 fusils, trois “shot-

———nn fume”, 20 poignardé 93 maronttou

then dire et bien penser nel et un certain nombre de hashes.
sont vien sans bien faire

(La Chaussée) étaient non seulement vendues à hier, lors de ce raid.

D'après la police, ces armes

des individus n'ayant aueun per-

mix de port d'arme, mais égale-
ment louées à des canrbrioleurs et
bandits pour fing de vol À main

armée. Plusieurs indices obtenus

[mettre d'opérer plusieurs aresta-
itions et éclaircir le myatère de
{plusieurs hold-ups commis en

leette ville au cours de l'hiver.

Un homme, Pun dit être
une des principales figures de la
pègre montréalaise, a été arrêté
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LA $. THOMAS À LEVIS
Ce matin, à 9 heures, en la

chapelle du Collège de Lévis, a

été chantée par M. l'abbé J.-C.

Gosselin, professeur de Philoso-|

phie, une grand'messe solennel-
le, avec diacre et sous-diacre, à

l’occasion de :a fête de saint
Thomas d'Aquin, patron des
écoles catholiques du monde en-

tier et spécialement des philoso-
phes.
Cette belle cérémonie, réunis-

sant toute la communauté, fut
accompagnée d'un beau pro-
aramrae de chant exécuté à l'or-

gue.
Les élèves du Collège, à l'oc-

casion de cette fête, n'ont pas eu

de cours ce matin.

Régiment à l'honneur

|
|

 

La population de Lévis a no-
té avec satisfaction le succès

remporté par le Régiment de
Lévis, qui vient de remporter la
palme dans les concours d'’effi-
cacité pour les différentes uni-

tés d'infanteries des centres ur-
bains au cours de l'année 1933.
Le Régiment de Lévis a con-

servé un total de 554 points sur
1,000 pour décrocher la premiè-

re position. Le Voltigeur de
Québec s'est classé deuxième,
mais seulement avec quelques

points de différence, ayant con-
servé un total de 541 sur 1,000.

Dans les concours d'efficacité
pour les régiments des districts
ruraux, le Régiment de Dor-

chester et Beauce a pris la pre-
mière position avec 457 points
sur un possible de 1,000,

Fête à M. de Cazes

 

M. Henri de Cazes, gérant de
la Banque Canadienne Nationa-

le à Bienville, a été le héros d’u-
ne jolie fête intime, qui eut lieu
à l'Hôtel St-Louis, dimanche

dernier, et lui fut offerte par
ses amis à l'occasion de sa ré-
cente nomination comme gérant
de la même banque à Ste-Aune

de Beaupré.

De Notre Edition
Précédente

‘la province pour le mois de dé-

tous ages (9.6) dont 479 de bé-

  
  

SERVICE PROVIN-
CIAL D'HYGIENE

Lévis, Lauzon et le comté.
— Mois dedécembre

Nous recevions, ces jours der-
niers, le rapport mensuel préli-

minaire du Service Provincial
d'Hygiène (division de la dé-

mographie) concernant les nais-
sances, mariages et décès dans

cembre.
Durant ce mois, la province,

d'une population de 2,977,000 ha-
bitants, enregistra 5,744 nais-

sances vivantes (22.7), 1,109 ma-

riages (4.4) et 2,431 décès de

dés de moins d'un an (83.4).

L'an dernier, le taux de la na-

talité dans la province fut de
15.6 contre 28.1 en 1932, celui de

ts nuptialité 5,1 contre 5.2 l'an-
née précédente, celui de la mor-

talité générale 10.6 contre 11.3

et celui de la mortalité infantile
93.8 contre 94.2.

Pour décembre dernier, voici
les chiffres et taux de Lévis,

Lauzon et le comté:

Lévis: 11,950 de population:
22 naissances, morts nés exclus
(21.7): aucun mariage (0.0); 19

décès (18.7), 13 de résidents

(12.8), 9 dans les hôpitaux, 4 de
0 à 1 an (182.0) dont 3 de rési-
dents (136.5).

Lauzon: 7,230 de population:
13 naissances (21.2): mariage

(1.6): S décès (8.1) 5 de rési-

dents (11.4): 2 résidents décé-
dés ailleurs, nine mortalité in-
fantile (76,9).

Le comté: 36,122 de popula-
tion; 67 naissances (21.8); 3 ma-

riages (98): 37 décès de tous

âges (12.1) dont 7 de bébés

(104.5).
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Maurice Pelletier, avocat. Plu-
sieurs discours furent pronon-
cés.

M. Carreau. successeur de M.

de Cazes à Bienville, était pré-
sent. Tous lui souhaitèrent la

bienvenue et le félicitèrent de   La fête fut présidée par M.

A

sa promotion.

Mise en garde-

ru LE QUOTIDIEN

 

QUAND
veus pensez à un ami éloigné
(eu une amie) . . . que vous ne
l'avez pas vu (ou vue) depuis
des semaines . . . que vous dé-

 

Servez-vous du service interurbain
. » » C’est ce qui se rapproche le
plus d'une visite personnelle.
@Pour une conversation am.cale ou un appel d'urgence,

le téléphone de “longue distance” est votre dispo-
sition; votre messager p:rsonnel à un taux minime;
rapide. sûr et facile à uuliser. Vous pouvez com-
muniquer à 100 milles pour environ 30 cents. Voyez
la liste des taux aux premières pages de l'annuaire.

 

   

 

priété de faire mourir la dory-
phore, ou la bête à patates si
l'on préfère, ce qui éliminerait

l'emploi de tout insecticide. Les

producteurs n’auraient qu'à se-
mer cette plante-panacée à tra-

vers leurs champs de pommes

aux cultivateurs

Distribution d’une circulaire re-
commandant I'ensemencement’

de Tubepas pour détruire la

 

bête à patates. de terre, et la doryphore irait
d'elle-même chercher la mort

Très souvent une simple consta- sur les feuilles de la plante
mortelle. Ce n'est pas malin!

II n'y a pas très longtemps,
des journaux agricoles rela-

taient une curieuse observation

faite par l’abbé Colas, curé de
Saint-Maxens, France. Ce brave
pasteur constata, un jour, que

les bêtes à patates délaissaient
les pommes de terre pour les

pétunias poussés par hasard
dans son jardin, et que les in-

sectes mouraient après avoir
mangé les feuilles de cette plan-
te.

i
Il s’agit, dans la circonstance, Bien que faite de bonne foi,

d'une plante qui aurait la pro- assurément, cette constatation

tation accidentelle, dont les mé-
rites potentiels ne sont pas en-

core démontrés par la science,
devient entre les mains d'indi-
vidus habiles un excellent moy-
en d'exploiter la crédulité pu-

blique. Actuellement, une ma-
noeuvre de ce genre est en voie

de réalisation parmi la classe

agricole de la province de Qué-
bec. Le mouvement n'a pas en-
core pris une trop grande ex-

tension, mais il importe de l’é-,

craser dans l'oeuf.

etemr1]€T Testi pas moins acciden-

jtelle. et personne, tant en Fran-
 

 

est disposée à fa
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banques à chartc.

L'‘'ACTIP

ON PEUT OBTENIR

du

CRÉDIT BANCAIRE

MONTRÉAL  fn
Les prêts commerciaux au Canada, laisse-t-on parfois entendre, ont
eu tendance à diminuer par suite de la restriction du crédic par les

La vérité est qu'il y a plus de crédit bancaire

disponible que ceux qui dirigent de solides entreprises n'en peuvent
ou veulent utiliser.

Notre banque n'a pas refusé dans le passé, et elle ne refuse pas au-
jourd'hui de crédit aux entreprises légitimes ct saines.

Elle a eu et clle a encore d'abondantes ressources avec lesquelles elle
irc des pris.

Elle vous invite à vous renscigner aupres de n'importe laquelle de
ses 564 succursales au Canada.

BANQUE DE MONTRÉAL
Fondée en 1817

DEPASSE $750,0

Succursale de Lévis: J. E. DEMERS, Gérant

jce qu'en Amérique, ne voulut
!voir là une découverte propre à
[révolutionner les procédés jus-

qu'à ce jour employés pour dé-

‘truire la doryphore. Depuis des
jannées et des années, nous cul-
‘tivons la pomme de terre chez
,nous, en même temps que le pé-
tunia — communément appelé
Saint-Joseph — fleurit dans nos

|Parterres, et jusqu'ici personne
[na constaté que les feuilles de

pétunia aient la vertu de rem-
{placer l'arséniate de chaux ou le
| vert de Paris.

i Prié d'exprimer son opinion
‘au sujet de la découverte de
l'abbé Colas, M. Georges Ma-

,heux, entomologiste provincial,
a déclaré: — “ Je veux bien res-

pecter l'opinion de ce pasteur
français, mais jesuis obligé de

reconnaître que sa constatation
jn'est, jusqu'à date du moins,
établie sur aucune base scienti-
fique. Il vaut mieux la laisser
dans le tiroir aux curiosités
jusqu'à ce que les stations expé-
rimentales de France en aient

fait l'épreuve et tiré leurs con-
clusions,

| “Cependant, des individus

par trop entreprenants de notre
{province n’ont pas voulu atten-
[dre le résultat des recherches
des hommes de science, et ils
‘ont voulu profiter sans retard
;de l'occasion pour faire un bé-

néfice en incitant nos cultiva-

teurs à semer dans leurs champs,

dès le printemps prochain, la
‘plante “qui tue les bêtes à pa-

tates.”

“ Nous avons devant nous une

circulaire à cet effet. Ce docu-

ment a été distribué récemment

dans une paroisse des environs
de Montréal, où la culture de la
pomme de terre se pratique sur

une assez grande échelle. L'au-

 
00,000  
  teur de la circulaire en question

vante les propriétés non plus du

 

pétunia, mais du Tubepas, dans
la lutte contre les doryphores.
Le Tubepas est assurément une
plante merveilleuse, miraculeu-
se, car les botanistes eux-mêmes
n'en ont jamais entendu parler.
Evidemment, la circulaire we|
termine par une invitation à
acheter immédiatement des se-

mences de cette plante-panacée,|
et déjà tout un commerce est’
organisé, |
“Le ministre de l'Agricultu-

re,

les méthodes empiriques et de’
voir l'Agriculture progresser!

mettre les cultivateurs en garde ‘
contre pareille exploitation de ‘

meurent convaincus que le Tu-
beprs ne remplacera pas de si-
tôt les insecticides connus qui!
ont fait leurs preuves et démon-

tré leur efficacité. D'autre part,
nos terres sont suffisamment,
pourvues de mauvaises herbes:
pour que l'on ne se permette‘
pas, de plein gré, d'en introdui-
re de nouvelles.

“Au prix qu'obtient actuelle-
ment la pomme de terre”, con-
clut M. Maheux, “nous ne voy-
ons pas quel avantage les culti-

vateurs trouveraient à augmen-

ter le coût de production par}

l'achat de graines dont on igno-
re encore si elles seront utiles
ou nuisibles. Que l'on reste donc
sourd à ces sollicitations par
trop intéressées. Nos cultiva-

teurs peuvent être assurés quele
jour où ceux qui se livrent aux
recherches scientifiques auront

trouvé des moyens plus effica-
ces pour protéger nos champs
de patates, le ministère de l’A-

griculture s'empressera de leur
en recommander l'emploi judi-
cieux, En attendant ce jour, que
nos gens s'épargnent les embar-

ras, sinon les désastres qui dé |
coulent souvent de prétendues
expériences auxquelles on se li-
vre inconsidérément. ”

— 9 ——

Compatir aux erreurs des au-

tres ot étre indulgent pour leurs

fuiblegkes, sont les devoirs
chacun de nous. — (Bossuet)
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de  
Essayez

rafraichissant

ments croquants et légers.

le souper des enfants.

leur enveloppe intérieure,

Ontario.

Aujourd'hui ils représentent
la qualité et Is valeur les plus élevées qu'en puisse produire.
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I'honorable Adélard God-'LE JURY ACCORDE 25,000 LI
bout, dans son souci d'éliminer, VRES À LA DEMANDERESSE

la crédulité publique, et il espè-, témoignages dans la poursuite
re que nos producteurs auront“
le bon sens de ne pas se laisser “<érnaut la production “Ras-M

prendre à ce piège. Qu'ils de- POutin.”

tre action

américaine au montant de

LOU et contre d’autres compagnies

t personnages

 

ce déjeuner

A

POUR ÊTRE RAFRAÎCHI et dispos
durant les chaleurs, mangez plus d’ali-

de Blé d’Inde Kellogg sont un régal au
déjeuner. Riches en énergie, autant que
digestibles, ils “n’échauffent pas”.

Prenez un bol de Kellogg au lunch.
Te vous rafraichiront. Excellents pour

Savoureux à l'extrême avec des fruits
mûrs. Toujours surtant du four, dans

tite”. Fabriqués par Kellogy, à London,

pes Hellogg rafraîchissent
Lea Florona de Blé d'Inde sont le résultat de 25 annéea

d'expérience dans la Fabrication des céréales prêtes à servir.

LEVIS, JEUDI, LE 8 MARS 1934
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Le vieux rose et plusieurs tons
irement de rouge<luir seront en vogue au

cette CON |ur de let,

Frictionnez Vicke 1! eat probable que le premier
sur la poitrine et

rrêtez|

la gorge: appli

“0%

=. quez librement

IÈKS
VAPO Us

PourTout Refroidissement

saura s'attirer les bonnes grâces
de la majorité des jeunes fem-
tes, tandis que le second ve clas-

sera surtout dans le domaine des
vitements de sport,

On annotice, d'autre part, la
vogue du manteau clair sur la ro-

be sombre et si l'on se propose de
posséder un manteau blane, il

est presque indispensable de lui
adjoindre Un ensemble où Un vê-

 

Londres. — La princesse lrinia  
chez nous suivant les directives Yousoupoif, nièce de feu le Tsat tement indépendant d’une couleur
de la science agricole. désire ‘ie luxsie, recevra 25,000 livres,

nviron $126,000, en dommages, à !
plus pratique,

Le beige et le grège, favoris du
printemps, sent en général moins

recherchés pendant la chaude
Nixon, À moins qu’il ne s'agisse

de tisatts lavables, et encore leur

léelaré la jury qui à entendu les |

outre la Metro-Goldwyu Mayer,

. : wéfère-t-on la toile uCette action en dommages ne Te bane ‘ile naturelle o
: : . © .

neutionnait pas de montant spé-
rial, mais lu princexse a une au-| D'autre part, le rose saumon

contre la compagnie |fuit dex progrès pour l'aprèsemi-
2,000, di et wurtout le aoir.

—-——0

Ni l'or ni la grandeur ne nous

rendent heureux. —(La Fontaine)

 

du monde théa-
ral anglais,

Si Vous Desirez Un
Soulagement Super-Rapide

Demandez et prenez

ASPIRIN
Marque de Commerce,

  

 

 

Fg.

PA À un procédé unique de fa-
brieation, les Tablettes d'Aspi-
rin sont faites de manière À se
dénagréger — ou dissoudre —
A L'INSTANT où vous les pre-
nes. Ainsi, elles commencent à
air instantanément. Elles sont
en vole de vous débarrasser
aussl bien d'un nul de tête dou-
loureux, de fn névralgie, lu ué-
veite où de fu douleur rhumatia-

 

voonr, Lorsque vous en achetes.
cepossiant, uiéfiez-vous des

male quelques minutes après substitute, Pour être certain
wo vole avales, d'obtenir le prompt soulage.

ment ASPIRIN, exiges que
Da plus, elles assurent un le nom Bayer, en forme de

soulagement SANR DANGER— croix, soit sur chaque tablette
car ASUIREIN ne déprime pus le d'Axsplein,
 

ASPIRIN NE DEPRIME PAS LE COEUR
“ASPIRIN, en Français est ASPIRINE, ln marque de commerce de

The Hayer Compuny, Limited.”

Fabriquée au Canada
Es

i

CORN
FLAKES

-OVEN-FRESH -
FLAVON-VERFECT  
 

 

    
é
l

Les Flocons   

-
~

9
%

Ww
®

%

cirée “Wax.   

 

 

 

N
E
R
E
N
,

CORN
FLAKES S

e
s

   

 

- OVEN-FRESH - 7
FLAVORPERFECT
gemreve Lr
Fry

EET ran aseLA  AtlNtlogp

 



LEVIS, JEUDI, LE 8 MARS 1934ee
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REPRODUIT DES RECHERCHES

HISTORIQUES

(Suite)

, Enjanvier 1793, la Chambre d'Assemblée se prépara à
édicter ses réglements, D'abord, en quelle langue seraient te-
nus les journaux de la chambre? La question fut confide 4 un
comité composé de MM, Papineau, Richardson, Grant, Wal-
ker, Young, McGill, de Rocheblave, de Bonne et de Lotbiniè-
re, M. de Bonne soumit unierésolution à l'effet que, vu que la
majorité de la députation ne parlait et ne comprenait pas
l'anglais; que les anciennes lois et coutumes du pays nous
avaient été conservces par le He Geo, 3, ch. 83; qu’en consé-
quence de cette loi nos lois sont dans les deux langues, et que
les actes à statuer par lu législation découleraient de ces lois :
que les circonstances imposent Ta nécessité d'établir un prin-
cipe qui ne répugne ni à lu justice ni à la raison de la chose:
que ce principe devant être qurisé dans les actes du Parlement
qui ont rapport à notre province et dans les intentions bien-
faisantes de notre gracieux souverain, qui n'a en vue que le
bien général de tous ses sujets indistinctement: il est résolu
que les régistres de la chambre, ete, seront dans les deux
langues. La règle proposée n'impliquait la primauté d'aucu-
ne des deux langues: cependant la minorité anglaise ne céda
pas sans coup férir, mais s'efforça d'assurer la primauté de
la langue anglaise. 11 s'ensuivit dune un débat mouvementé
qui dura trois jours. Les discours de MM, Papineau, de Bon-
ne et Bédard ne nous ont point été conservés; mais nous
avons encore le texte de ceux de MM. Rocheblave, Tasche-
reau et de Lothinière. Le discours de M. Taschereau fut
le plaidoyer court mais serré et éloquent d'un grandjuris-
consulte. M. de Rochehlave s'appliqua à développer l'oppor-
tunité pour la Grande-Bretagne de gagner les Canadiens. M.
de Lotbinière adopta une note que je qualifierais bien au
diapason de la circonstance. Dans un langage ferme mais
digne, il dit entr'autres choses :

 

“Le plus grand nombre de nos électeurs se trouvant
dans une situation particulière, nous sommes obligés de nous
écarter des règles ordinaires et de réclamer l’usage d'une
langue qui n’est pas celle de l'Empire. Mais aussi équitables
envers les autres «ue nous expérons qu'on le sera envers
— — ere]

TEEYTG
POUR LE MEME ARGENT
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Celapaiede“RoulerVous-mêmeVosCigarettes”

avec le TABAC À CIGARETTES

TURRET
“FINE CUT”

COLLECTIONNEZ LES “MAINS DE POKER”
Imperial Tobacco Company of Cansde, Limited    
 

 

LE QUOTIDIEN
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Saveur insurpassable
| od

THE

"SALADA
‘Frais des plantations’
— NE

LHOUS, Hedts tie vou] ms pas que noire langue exclue celle des

autres sujets de V0 Majesté. Nous dentinidous que l'une et
l'autre soient permises.

! A d'urgument que La Langue anglaise ett celle du sou-
verain et du parlement britannique, tous ue serions enten-
“dus ni de l'un ni de l'autre si nous n'en Gadsions usage, et que
nes projets de lois presentes et français seraient refusés, on
jajoutait aussi que l'intreduetion de lu langue anglaise assimi-
livait et unirait plus promprement les Canadiens français à la

| mère-patric, M. de Lotbinière repondit qu'en ce qui concer-
nait le roi de pareils discours ne seraient famtais crus, qu'ils

| profanaient Li maieste du tone ot le depouiliaient de son plus
{bel attribut, d'un droit sacre, celui de rendre justice, IF s'é-
jeriait: AL de President, ec west point ainsi qu'il faut pein-
dre notre roi: ce monarque equitable saura comprendre tous

;ses sujets, et en quelque langue que tes honmuages et nos
{voeux lui soieut portes, quand nes Voix respectueuses frap-
Pperont de pied de sor. trone, à petichera vers tous une oreille
pfavorable eV il nous entendra quand nous lui parlerons fran-
çuis, D'ailleurs. Monsieur, cette langue ne peut que fui être
Cupréable dans Le bouche de ses nouveaux sujets, puisqu'elle

 

  

Jui rappelle Lu grandeur de son Empire et qu'elle lui prouve
d'une neatière forte et puissante que les peuples de ce vaste
continent sont attaches à leur prince, qu'ils lui sont fidèles et
jqu'ils sont anglais par le coeur avant même d'eu savoir pro
Ln meer un seul nt ” (13.

| L'histoire dit que ces nobles accents durent produire
une impression profonde, et ont mérité à M. de Lothinière de

! passer à Lai questérité comme la figure dominante de cette

{grande scène puctteméntatire qui a été depuis itmiortalisée par
le superhe tableau du peintre Charles Huot qui orne aujour-
d'huile Palais Législatif de Québee, Nous vovons dans ces
nobles atecents la force das la conviction de la justice de sa

{ cause, la forec qui est donee: et il n'y a pas à douter que la

douceur de curactère de l'orateur, ce que je qualifierais son
(fact dans les circonstances délicates que nos pères traversé-

lent dors, lui vint de la vie tuant teurmentée des Canadiens à
cette époque, et des vicissitudes, des souffrances, des priva-
pions, des traverses qu'il — l'erateur - cut à subir depuis le
our on il assistit aux opérations guerrières devant Québee,
le tout supporté avec In resignation d'une de noble et eon-
fiante dans les destinées de ses compatriotes.

Le 25 janvier 17041 succéda comme orateur à M. Pa-
“net nommé juge à Montréal, Son choix se fit unanimement.
I présida aux délibérations de l'Assemblée avec dignité,
douceur et v raunena de calme (25, A l'expiration du premier
parlement, ses collevnes Tui offrirent commetribut d'admira-
tion un grand diner, à Québee, où tous les députés furent
présents: quelques jours plus tard M. de Lotbinière les invi-
tait A son tour, Lord Dorchester, satisfait des zèle et lovauté
de M. de Tonbinière. lui en rendit un témoignage public,
ajoutant que si M. le Lothinière désirait quelque chose, il (le
gouverneur) se ferait plaisir de lui accorder. IT répondit qu'il
n'était pas ambitens, et qu'il ne desirait que retourner
I” planter ses chionx™ (br Lord Dorchester ne se tint pas
fpour battu: le 2 novembre 1796, M. de Lothinière était appe-
HE au Conseil Législatil par le général Prescott, où il siégen
jusqu'à sa mort, le ler janvier 1822.

   

 

 
  

 

 

   

  

T'a'pas déjà emmené le fiston au bureau, Unaprès
midi,fier d'exhiber taprogéniture -

    
     
et, en le présentant aux copains,tu te glorifies
entoi-même de ses bonnes manières —
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mals quand tu le présentes au patron,l'enfant
te sort une trouvaille dans le senre de celle-ci

  

  

CEGARÇON-LÀ RESSEIBLE) (ASTUREMARQUÉLA
a S01PERE, CESTSUR! \GINETTEOUATION;

 

   

 

Tapas ensuite essayé une BLACK HORSE 7 Ca
remet daplomb apres Ung bonne frousse ! seer    

 

 

i lement-Ditersire
BLACK HORSEDawes.SV.P"

———
Le 12 mai 1794, il fut cree par Dorchester lieutenant-

colonel des milices de ile Bizavd, Vile Jesus, Blainville, Ri-
viere-du-Chesne, Lac des Deus Montagnes, Argenteuil, Sou-
langes, Nouvelle-Longueuil, Vaudreuil et Quienchien, Le
ler juillet 1803, il fut promu colonel des milices de l'état-ma-
jor de Vaudreuil, par le lieutenant gouverneur Milnes.

i M de Loibiuière Soccupa aussi de l'éducation, preuve
de son attitude sur Lu question des biens des lesttites, dont le
lieutenaut-gouverneur Milnes avait reçu instruction de pren
dre possession au non de la Couronne, Toute Le deputation
comprit que le temps était ven organiser un système d'ins
truction publique. ML Chapais cite ces paroles prononcées pan
M, de Lothinière Aurant le debat sur l'élection du premier
erateur de l'Assemiblee. © Laissons arriver ce tour des ear
tés et des Iumières, ct pour en approcher le terme heureux,
conmençous nots cecuper de l'instruction de nos eampa
gues. Trounvons les movers d'A ctalilir des veoles puliliques,

fondons eu d'anglaises et de françaises ” (10.
En conformité avec une ordontanee publice dans fa

London Gazette, le 24 septembre 1796, M de Lothinière (it
au secrétaire de lu Guerre le rapport suivant:

Puplicata

Report by the honorable Michel Chartier De Lothinicre
to his Majesty's Secretary a War, iin consequence of an ad
vertisement published in the London Cacorte 2h September
1790,

Capitaine Michel Chartier De

 

oe
Lothinière in September 1773 zg
Served under the Commu 7 $E
of Major de Longue! at the ‘ 2 = ac
Seage of St. John and at the : ; … 2
reduction of the said place, : ; =
was sent to Nang of Bristol 4,
under the Command of the 7 i “i

 

late LA. Colonel de Delestre,

from
lord

Dorchester) the Bank & pan US
of Captain,

That he received then
general Carleton, (now
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Montreal

(A suivre).
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Bureau principal: No. 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC ET LEVISi

!

i Les quatorze bureuux de LA CAISSE D'ICONOMIE
sont situés & QUEBEC et LEVIS, et offrent toutes les faci-
lités voulues pour lu petite épargne.

Les dépôts de 25 cents € en montant sont acceptés. |
Attention spéciale dounice aux dépôte reçus par ls malle. |

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No. 103, (su bas de la Cote); |

| AVENUE BEGIN, No. 20, tsur ls Cite); celle succursale '
I est ouverte le jour sux heures ordinsires et les Damedis

| Soirs de 7 hrs à 8.30 Lire.

I COFFRETS DE SURETE
1 COFFRETS DE SURETE & louer au BURLAU

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-
bentures. documents impurtante, bijoux e: sutres valeurs.

! LA CAISSE D'ECONOMIE, eu raison de sa charte
| et de la nature de ses opérations, offre à ses dépusants des

garanties exceptionnelles.
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LE QUOTIDIEN

41, Avenue Bégiu, Lévis.
“Le Quotidien” est la propriété

de In Compagnie de Publication
de Lévis. 1e Journal est publié et
édité par lu Compagnie de Publi-
cation de Lévis, au No. 41 Avenue
Bégin, lévis.

F. PICHETTE, J.-A. GAGNON,
Président.

54504504880 80080 L208 KySUBGELLELULTTL055050505355405505 559% 5%

Leslames
“Simondsscient les

mdtaux avee moins de
résistance, Elles font l'ouv-

rage vite ct hien. Pour les 
 

 

LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Les Vifides Mucitières fidicones du Dr Morse se mphoeut depuis
au delA d'au detaladèete, Cest un essai qui vient de prouver leur va-
leur. Ces l'ilules ont genérh des dizaines dde nucdiers mines sins
1e mette civilise dan qui dose ut méme leur eus ont été ta
Wendy AR santé et ne font que tales Bn louie de eos Pilules

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE
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   of les March
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THE W. HF. COMSTOCK CO, Limited, Brocksille, Canada. |

INDIENNES DU DR MORSE |

|

scics & main exigez les lames
trempées à Ia denture scule-
ment. Pour les scies à ma-
chine, les lames tremples sur
toute In largeur.

Canauttez nr renseignements
ter ou À refeudre,

ANADA SAW CO. LTEE,
MONTREAL - Ihren >.
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SI vous souffrez de:

Fuiblexse
Maux de reinx
Rhumatisme
Epuisement
Maux d'extomae
Fatigue
Malaixe général

conssiennés
of systeme

esdna M
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pour lea
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Nos raquetteurs
SOIREE DE LA MI-CAREME

Comme nots l'avons annoncé il

y à quelques semaines, les raquet-

teurs lévisiens du club ‘Le Vol

tigeur” auront, ee soir, à leur

chalet de lu rue St-Louis, ne fé

te sportive à l'occasion de la mi.

carême.

La fête aura lieu sous le patro-

nage de M. Hervé Gosselin, liew

tenaut du elub. Les raquettenrs ¥.

sont invités avec leurs unis, |

Samedi, le 10 du courant, d'a

près le programme déjà public.

aura lieu la soirée de clôture de

l'Union des raquetteurs, à Qué-

bec.

Enfin, le club lévisier cléturera;

sa saison, le 8 avril prochain, par|
une excursion à la cabane à suere.

Canado-Américaine
VICTOIRE DES ARROWS

Philadelphie, 8. — Les Philadel

phia Arrows ont ouvert, hier soir,

une campagne dont le but est de

leg placer dans la série pour Ie

championnat de la Caundo-Amé-

ricaine ,en disposant des Aigles de

l'nftuibliscement de

S MORO
  

   

Hommes
ee S.-Boain Montréel

|
i

LigueduComté
REMISE DES TROPHEES

Les quatre ehiths dde le Ligue du
Comté sont enchantés de la saison

qui vient de se terminer et du sue-

vis renporté par lu figue pour la
satsoge TK5I-34,

La semaine deritière, la ligue a

eu sit dernière assemblée, au cours

ae laquelle furent décernées les
coupes offertes:

Le champion (club Atkinson)
a reen le magnifique trophée of-

fert par M. Tanerède Boucher,
névociant de St-Romuald, ainsi
que la de Le Palais des

Sports qui avait été offerte par

M. Georges IL Pouliot, président,
et ME. Fernand Guay, secrétai-

re-trésorier de la ligue de hockey

du comt de Lévis, conjointement

propriétrire de la ligue.
Le club New-Liverpool a regu

une autre coupe, don de Le Pa-

luis des Sports. Québec,

Dans les ligues
LES JOUTES D'HIER

CANADO-AMERICAINE :—

“eupe

Now-Haven. t: Philadelphie

SERIE ALLAN :—
The Matigme, T Ace A A A9

Acc AAA. gagne la ronde 7-8

Dorion, 0; East Angus, 2.
Sopplémentiire

GROUPE SENIOR: -
9 MetHillL 27 Canadien, +

; CEDULE DU JOUR

LAON. H Le: -

! Toronto à Ottava

La partie de balai-ballon entre” Ciovedlinens à Americans
lex elubs St-FEugène et Maurice Rauvers à Montres]

Poliquin, barbier, qui avait été” Détroir à Chicago
annoncée pour le début de la se-"CANADO-AMERICAINEE:--
maine et fut empécliée par la teut-« Quélbee à Boston

pérature, aura lieu ce soir, à la Phildelphiv à Providence
patinoire des Zouaves. Elle sera LIGUE INTERNATIONALE :—

très intéressante. CO Windsor à Loudon

New-Haven au score de 2 à 1.  
Les Arrows ne sont plus qu'à un

point du Québec et du Boston,
qui détiennent coujointement la

seconde position. ‘
JG

CE SOIR, À LEVIS

 

  

  

    

    

        
  

      

  

       

 

Les Enfants H
I ainsi qui les grandes personnes se trouvent
f dans les maisons, où le

NOVOR
Du DR. PIERRE

est le remède de famille. Il est la première aide d'une mère,
quand l’un de ses enfants se sent malade, ll est sain et digne de
confiance. 1] se trouve dans la boite à pharmacie de millions de
maisonsici et à l'étranger.

, Préparé d'herbes et racines pures, ne contenant pas de drogues
nuisibles, il peut être donné aux petits, ainsi qu'aux jeunes et
vieux de constitution délicate.

Les droguistes ne le fournissent pas. Pour renseignements écrite à

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO,
2501 Washington Bivd. CHICAGO, ILL.

(Déliveé libre de tous droits au Canada:

Eea
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|QUEBEC CENTRAL
DEPART DE QUEBEC (tare du Palais)

6 —4,006 7h mi. Leone les jours pour Sherbrooke, Boston, Spring-
field et New York, Tous les fours, excepté dismatuche des
points d'ermbratehements de Mégantie et Chaudière. Wa-
Eots-lits pour Boston, les moperdis et jeuetls, et grour Sprinæ-
field et New-York, les ditanueches, 61 wagons-salons-res-
taurants pour Shertaooke

ARRIVEE A QUEBEC (Gare du Palais)

1— 12.50 p.m. tens les Jours de Sherbeaoke, aston, Spring.
field et New-York: tons tes hours except dactnehbe, des
points d'embrat penis de M tie et Chanelière, Wa!
gons-lits de Boston, Jes Jeudis et neds, eof de Spring- |
field et New York, lis sameedic, of azoux-saluns-restau-
rants de Sherbrooke,

DEPART DE LEVIS (tiare Union)
Se 7.50 #, a. Vous les fours exerpté dimanche pour Sher-

biveke, wuss] StJosepl 4 Motis.et nel, et St-Victor à
Courcelles fuel, Wigan sadon-sestzoureent pour Sherbrooke

ARRIVEE A LEVIS (liare Union)

bee N25 pan tems fes jours except 2 ditsaniche de Shecbrov-

ke, aussi points cubranchements Méguntio «et Morisset À
St-duseph Incl, Wagon salon vestinant de Sherbrooke

No.

      

  

 

|
No.

Bureau ces billeta, (Gore Unlon, 181 Sih Bevis,
Bureau des billets, ep ville, 30 rue St-denn (tél. 54415 Québer.
Bureau des billets, (Gore du Palaln, 161 2 1294) Québer,

LE PLUS RECENT HORAIRE TEL QUE CLHALY EST PUBLIE  i    

580 kilooycles

JEUDI

 

 

457 L'Heure Tl'avaunes
4.58 L'horsire des prograumuez.

500 Marches
5.15 King Solomon de Mus. |

Kee-Kee,
530 Variétés.
545 Programme lyrique de

Wampole,
600 L'Heure Cyma
601 Miettes musicales |
605 Cotations de lu Bourse

Minière, courtoisie de Bru-
ce Melean Co.

6.15 Le Journal
6.30 Dernières dépêches et ho-

raires des programmes —C.
C. de la R.

6.36 Musicale (C. C.-de la R.)
7.00 Les Pastilles Valda
7.18 La Belle Dow
7.30 Cauxerie littéraire (CU. C.

de la R.)
745 Comin’ Through the Rye

(C. C. de la R.)
8.00 Lorne Hitchins' Banjo Trio

(C. C. de la R.)
8.15 Récital de piano
8.50 Quand les coeurs chantent

(€. C. de la R.)
9.00 Concert (C. C. de la R.)

9.30 Le Théâtre Radivphonique

—C. C.de la R.

10.00 Hands Across the Border

(C. C. de la R.)

10.20 L'Heure Cyma
1030 Dernières dépêches et pro-

nosties de la température

(C. C. de la R.)
10.38 Chs Dornberger et son or-

chestre de danse (C. C. dv

la R.)
11.00 Foothills Revue — C. C.

de la R.
11.30 Chs E. Rouctte et ses Do-

hémiens de l'Hôtel Victoria
12.00 L'Heure Tav. (Silence)

VENDREDI

9.00 L'Heure Tavai.nes
9.01 Corset Nu-Back (Club du

Cou-Cou de CHR)

9.05 Poudre à Pâte Champlain

(Club du Cou-Cou de CII
8,30 Club du Cou-Cou de CHIV

10.00 L'horaire des programmes

10.01 La Laiterie Luval

1,15 Musique d'orchestre

10.30 Magasins Guy Ine.

11,00 Extraits d'opérettes

11.15 Podmes symphoniques

11,30 Récital d'orgue du Théâtre

Capitol

1200 Laîterie Brookside !

12,30 Autour de la table, cour
toisie de A.-G. Verret, Ltiv

1245 Divertissements, courtoisie

Le Bouquin Ï
100 John Millen & Sor ;
115 Quebec Modern Clothing

Mig |
1.30 King Solomon de Mus

Kee-Kee
145 Father's John Medecine Cu

200 Le Folklore -de Cntarrho-’

zone i
230 L'Heure Tavannes (O0 Cu-,

nada) . !

OSESS0UG0G15080000000

 

AU CAPITOL

 

Bing Crosky et Fifi d'Orsay

dans une scène de * Going Alotly-

wood" nu Capitol aujourd'hui, de

main et samedi avec Zasulbitts,

Pert Kelton, El Brendel, James

Gleason dans ‘The Meanest Gal

in Town”. C'est dimanche pro 
! chain que viendra Greta Garbo

dans “Queens Christina.” !

 

IMPÉRIAL TOBA
oF CANADRDASOMSOITANY

Décédé à $. Henri

Un citoyen de St-Henri de
Lévis, M. Johnny Morin, époux
de dame Louise Dumas, est dé-
cédé dimanche dernier, à sa ré-
<idence, à l'âge de 73 ans.

Ses funérailles ont eu lieu

 

Dimanche prochain, à St-Jo-

seph de Lévis, s'ouvriront les.
exercices pieux des Quarante-
Heures. Ils donneront lieu à de
belles cérémonies religieuses.

—"

LA FEMME ET SON COEUR |

 

 

L'homme s'incline devant le te
lent ;!

11 ne s’agenouille que devant la!
bonté, — Gounod |

Dieu, quand il eréa l'homwe;
voulut faire, avaut tout une oeu-!
vre solide, imposante, personni-
fiant surtout la force et l'énergie!

EL lui donna de la vigueur, de lar!
deur et du courage et ce qu’il fal-
lait pour on faire le roi de la:
Création...

Mais l'homme avait besoin d'u-
ne compagne, et le Créateur, en la

lui donnant en fit surtout une
oeuvre charmante de finesse et de
gracilité.…. Une oeuvre presque... hier matin, à 9 h,, en l'église de jParfaite!

au milieu d'un nom-; °,
eitraits et lex grâces, semant dans

!

St-Henri,

breux concours de parents e
d'amis, et I'inhumation eut lieu!
au cimetière paroissial,

Le journal local présente à la
famille en deuil ses plus vives‘
sympathies.

————a

Ambulance Thibault

A l'arrivée à Lévis, ce matin,
du rain “Océan Limitée”, l'am-

bulance de la maison J.-P. Thi-

kault a été appelée pour trans-

porter dans un hôpital de Qué-
bec un malade venant du Bic,
du rom de M. Antoine Chénard.

——

Notes nersonnelles

Mme Ludger Simoneau et M.

Emile Simoneau du Cap St-
Ignace, étaient récemment en
promenade chez des parents, à
Lévis.

Mme N. Chassé, de Lévis,

Tang ses

Hoaceumula on ELLE les at-

sex chevenx l’or des rayons du s0-

leil, dans sa personne physique
la délicatesse et…l’attirance; dé-
posant sur ses lèvres cette chose

exquise et suave qu’on appelle le
SOURIRE, en mettant toutefois,

veux tout l’azur du
grand ciel et l'éclat du diamant !

Commie Il avait surtout faconné

chez l’homme ln tête, — siège de
la raison, -— Il voulut parfaire,
chez la femme l'organe qui la

conduit, le COEUR! I] sut l'orner
de trésors d'affection, de tendress

se of d'amour...

Muis pour en faire un chef-
d'oeuvre digne de sa Toute-Puis-
sance, [I lui fit dou de lu plus ri-
che, de Ja plus douce, de la plus
belle des vertus, source ellesmé-

 

  

dw prochain, à se sacrifier pour

LEVIS, JEUDL LE 8 MARS 1934
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Dates Lévisiennes
vu. PAR se

M. Pierve-Georges Roy

 

EN VENTE

Au Collège de Lévis

Au bureau de la

Bibliothèque paroissiale

Bureaux du “Quotidien”

©  
 

tous les héroïsmes, la BONTE ! DES BANDITS CHINOIS
TUENT DEUX ANGLAISCe penchaut de la vraie fenume

à faire le bien, À semer la joie au-
tour de xoi, À vouloir faire des
heureux à rire ou À pleurer avec

les autres, à soulager lex maux

Deux sujets britanniques ont
été tuéx dernièrement et quatre

nutres blessés, À Kashgar, dans le
Turkestan chinois de l’est. Des
guerriers de la tribu de Tungan

autrui, à vouloir le bonheur des

me de tous les dévouements et de autres avant le... wen & ne cun-: naître, ni la raneune, ni la bas-
7 — sesse, ni la jalousie, ni la ran-

CHANGEMENTS [cur ve penchant est toujours

AUX HORAIRES État dernièrement en promena-

de chez des parents à St-Lazare.
-~ Mlle D. Boyd. de Framp-|

ton, était en promenade, ces
jours derniers, chez des parents
à Lévis.

=

 

à partir de

Dimanche, 11 mars
Se renseigner auprès des agents,

“fennue et comme

; puisable, — lorsqu'elle est réelle,

vette vertu la..BONTE!

Elle vient du COEUR de la

elle est… iné-

s'emparèrent de Kashgar, capita-
le de la province de Sinkiang, et
éttaquèrent le consulat britanni-
que, Les bandits étaient à la re-
cherche d'aborigènes ennemis. Ils
«croyaient que ceux-ci avaient

{cherché refuge au consulat.

cultiver en vous,
   

 

 
Voux trouverez alors le moyen GANADIEN NATIONAL

Avez-vous déjà entendu
LONDRES...PARIS...BERLIN...MADRID s

Fous cssmagnéliques progrœmmes de l’Europe
donmeront rendes-sems dans votre visokr avec

Les Nouveaux

RADIOS
GENERAL

Toutes-Ondes

Explorez l’Univers…

 

- de vous invite chères lectrices, “le plis simple de faire votre bon-
mères Où futures épouses, À la heur et eelui des autres,

reAE

3

 

 

 

 
 

EPUIS des années, vos voyages dans le mon-
de de la radio ont été restreints surtout aux

émissions régulières sur notre continent. Mainte-
nant, avec les nouveaux modèles toutes ondes de
la General Bectric, vous pouvez explorer de nou-
velles contrées outre-mer— Londres, Berlin, Mos-
cou ou Sydney, et connaître l'émotion qu'il y a
à entendre des programmes venant de l'autre cô-
t6 des mess...

   

MODELE K-85 G-E

Toutes-Ondes

Celts consis versatile offre une s6-

lection superiaitoe de toutes les un-

des ot une grande bequié comme

meuble. Le cabinet est en noyerbrun

deuz ions. Particularités: cadres

de syntontsation type aéropicne, com

{role automatique de volume,  
 


